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« Une chance et un honneur »Magalie Muratore(27 ans, Française) aparticipé pour lapremière fois auxJeux il y a dix ans.Cette salariée del’IM2S (dans les res-sources humaines)est en lice en beach-volley. « C’est vrai-ment un grand etréel plaisir de pren-dre part à ce type demanifestation. » Ellea déjà connu l’or etespère « aller encore le plus haut possible. Nos ad-versaires sont solides. Il faudra faire attention. »Jouer au beach-volley en Islande ? « Espérons qu’iln’y ait pas trop de vent et de pluie…».Pour le nageur Andrea Bolognesi (21 ans, Italien),c’est en revanche la toute première fois. « Ce n’est
que du bonheur. » confie cet étudiant à l’UniversitéInternationale deMonaco. « Même s’il

m’arrive de faire des
relais en équipe, je
pratique avant tout
un sport individuel.
Se retrouver ainsi au
sein d’une grande
équipe avec tous ces
sportifs, c’est fabu-
leux. » Andrea ca-resse l’espoir demonter sur le po-dium (« qui ne rêve

pas de médailles ?»), mais il veut «  améliorer mes
chronos et de progresser. »Premiers Jeux égale-ment pour CarineCanestrelli (32 ans,Française). Engagéedans le tir (pistolet10m), cette profes-seur d’EPS a dé-laissé une semainedurant ses élèves del’école primaire desRévoires. « C’est une
grande chance et
beaucoup d’honneur
de pouvoir être là.
On espère vraiment faire quelque chose de bien en tir.
On va tout donner pour.»

« Un très bel esprit d’équipe »Frédéric Unternaehr (31 ans, Français) connaît bien les Jeux. Ce gymnaste en est à sa quatrièmeparticipation.
« C’est une grande
fierté. » avoue cesapeur-pompierprofess ionnel .
« Pour moi, cela
représente aussi
quelque part une
suite logique car
je travaille à 
Monaco et je me
dois de défendre
les couleurs de ce
pays quand je le
peux. » 

Porter au plus haut 
les couleurs de MonacoJeunes ou moins jeunes, habitués des Jeux ou novices, étudiants, jeunes actifs, fonctionnaires : 103 athlètes(40 femmes, 63 hommes) défendent les couleurs de la Principauté en Islande pour ces 16èmes Jeux desPetits Etats d’Europe. Monégasques ou non nationaux (le règlement permet à la Principauté d’aligner deslicenciés d’au moins 3 ans, habitant dans les communes limitrophes), tous iront jusqu’au bout d’eux-mêmes,unis dans un même élan.



Trois médailles d’or déjà à son compteur (9 en tout),il veut continuer la belle moisson : « J’espère accro-
cher un bon résultat en individuel et emmener
l’équipe vers le haut. » Pour Marine Peglion(24 ans, Moné-gasque), les Jeux ne sont pas une in-connue. 

« Chez moi, j’en avais
déjà entendu parlé
depuis quelque
temps car mes pa-
rents y ont déjà pris
part (en basket). 
Moi qui rêvais de les
faire, cette fois-ci 
j’y suis vraiment pour

de bon ! » Cette ingénieure hydraulique sera la ca-pitaine de l’équipe féminine de basket-ball. 
« Nous ne sommes que quatre formations en lice. 
On ne connaît pas beaucoup le niveau de nos adver-
saires, il faudra donc être compétitives dès le début. »

Martin Tiso  (35ans, Slovaque) envoit passer dessportifs au stadeLouis II. « C’est vrai
que de part mon
métier, j’ai l’occa-
sion de côtoyer pas
mal de monde et je
retrouve donc ici
des têtes connues. ».Il a délaissé la pe-louse du stade qu’ila l’habitude de « bichonner » en tant que jardinier,pour prendre la petite raquette, en lice donc en ten-nis de table pour ses troisièmes  Jeux.
« Je suis venu sans pression. Je ne suis pas un débu-
tant. C’est vraiment formidable de se retrouver
toutes et tous, en Islande, très loin de Monaco, 
et de faire partie d’une même et grande équipe mul-
tisports. Il y a un très bel esprit. Je dois avouer que 
je suis assez « excité » et j’ai hâte de débuter la com-
pétition. Je sens que l’on va faire quelque chose de
bien. »
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